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Résumé 

Cette étude examine l'efficience de la stratégie d'internationalisation des banques de détail 

marocaines en Afrique. Utilisant la modélisation par équations structurelles (SEM), nous 

analysons les facteurs clés influençant le succès de cette expansion internationale. L'étude porte 

sur 5 grandes banques marocaines opérant dans 15 pays africains sur la période 2014-2023. Les 

résultats indiquent que l'adaptation locale, l'innovation technologique, la gestion des risques et 

les avantages compétitifs sont des déterminants significatifs de la performance, avec 

l'adaptation locale et l'innovation technologique ayant les impacts les plus prononcés. Cette 

recherche contribue à la compréhension des dynamiques d'internationalisation bancaire dans le 

contexte africain et offre des implications pratiques pour les stratégies d'expansion des 

institutions financières. 

Mots clés : Internationalisation bancaire, Banques marocaines, Afrique, Modélisation par 

équations structurelles, Stratégie d'expansion 

 

Abstract 

This study examines the effectiveness of Moroccan retail banks' internationalization strategy in 

Africa. Using Structural Equation Modeling (SEM), we analyze key factors influencing the 

success of this international expansion. The study covers 5 major Moroccan banks operating in 

15 African countries from 2014-2023. Results reveal that local adaptation, technological 

innovation, risk management, and competitive advantages significantly influence performance, 

with local adaptation and technological innovation showing the strongest impact. This research 

enhances our understanding of banking internationalization dynamics in the African context 

and provides practical implications for financial institutions' expansion strategies. 

Keywords: Banking internationalization, Moroccan banks, Africa, Structural Equation 

Modeling, Expansion strategy 
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Introduction  

L'internationalisation des services bancaires est devenue un phénomène majeur dans le paysage 

financier mondial, avec des institutions cherchant à diversifier leurs revenus et à étendre leur 

présence sur de nouveaux marchés. Dans ce contexte, les banques marocaines se sont 

distinguées par leur stratégie agressive d'expansion en Afrique au cours des dernières décennies. 

Cette tendance s'inscrit dans un mouvement plus large de transformation du secteur bancaire 

africain, caractérisé par une croissance rapide, une innovation technologique accélérée et une 

concurrence accrue (Beck et al., 2021). 

L'expansion des banques marocaines en Afrique présente un cas d'étude particulièrement 

intéressant. D'une part, ces institutions bénéficient d'une proximité géographique et culturelle 

avec de nombreux pays africains, ce qui pourrait faciliter leur expansion. D'autre part, elles font 

face à des défis considérables, notamment la diversité des environnements réglementaires, la 

variabilité des conditions macroéconomiques et la nécessité d'adapter leurs modèles d'affaires 

à des marchés très hétérogènes (Otchere et al., 2022). 

Ainsi, notre étude, qui porte sur l'internationalisation des banques marocaines en Afrique, 

constitue le sujet central de cette recherche. Dans ce contexte, l'objectif principal de notre étude 

vise à évaluer l'efficience de la stratégie d'internationalisation des banques marocaines en 

Afrique, en utilisant une approche quantitative basée sur la modélisation par équations 

structurelles. Cette méthode nous permet d'examiner simultanément l'impact de plusieurs 

facteurs clés sur la performance de ces banques dans leurs opérations africaines. 

Pour atteindre cet objectif, notre travail s'articule comme suit : 

Nous commencerons par présenter l'intérêt et les objectifs de la recherche, soulignant 

l'importance de cette étude dans le contexte actuel du secteur bancaire africain. Ensuite, nous 

exposerons la problématique et les questions de recherche qui guident notre analyse, en mettant 

l'accent sur les défis spécifiques de l'internationalisation bancaire en Afrique. 

Le cadre théorique de l'étude sera alors détaillé, en s'appuyant sur les théories de 

l'internationalisation, de l'avantage compétitif et de l'adaptation locale. Une revue approfondie 

de la littérature existante sur l'internationalisation bancaire suivra, en accordant une attention 

particulière aux études récentes sur le secteur bancaire africain. 

La méthodologie de recherche sera expliquée en détail, en mettant l'accent sur l'approche par 

modélisation des équations structurelles et la justification de son utilisation dans ce contexte. 
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Nous présenterons ensuite l'étude empirique, décrivant la collecte de données, l'échantillonnage 

et les méthodes d'analyse utilisées. Les résultats de notre analyse seront exposés en détail, en 

mettant en évidence les relations significatives identifiées entre les variables d'intérêt. 

Une discussion approfondie de ces résultats suivra, mettant en perspective nos découvertes avec 

la littérature existante et explorant leurs implications théoriques et pratiques. Enfin, nous 

conclurons en résumant les principales contributions de cette étude, en reconnaissant ses limites 

et en proposant des pistes pour de futures recherches. 

Intérêt et objectifs de la recherche 

L'intérêt de cette recherche réside dans sa contribution à la compréhension des dynamiques 

d'internationalisation bancaire dans le contexte spécifique de l'Afrique. Alors que de 

nombreuses études ont examiné l'expansion internationale des banques occidentales, peu se 

sont concentrées sur les stratégies des institutions financières africaines, et en particulier 

marocaines, dans leur propre continent. 

Les objectifs principaux de cette étude sont : 

▪ Évaluer l'efficience globale de la stratégie d'internationalisation des banques marocaines en 

Afrique, en tenant compte des spécificités du marché africain. 

▪ Identifier et quantifier les facteurs clés qui influencent le succès de cette expansion 

internationale, notamment l'adaptation locale, l'innovation technologique, la gestion des 

risques et les avantages compétitifs. 

▪ Analyser les variations potentielles de l'importance de ces facteurs selon les différentes 

régions africaines, reconnaissant l'hétérogénéité des marchés du continent. 

▪ Fournir des insights pratiques pour les institutions financières cherchant à s'étendre sur le 

marché africain, en identifiant les stratégies les plus efficaces. 

▪ Contribuer à la littérature académique sur l'internationalisation bancaire en proposant un 

modèle empirique testé dans le contexte africain, comblant ainsi une lacune importante dans 

la recherche existante. 

1. Problématique et questions de recherche 

"Dans quelle mesure la stratégie d'internationalisation des banques de détail marocaines en 

Afrique est-elle efficiente, et quels sont les facteurs déterminants de cette efficience ?" 

Pour répondre à cette problématique, nous posons les questions de recherche suivantes : 

▪ Quels sont les principaux facteurs qui influencent l'efficience de l'internationalisation des 

banques marocaines en Afrique, et quelle est leur importance relative ? 
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▪ Comment l'adaptation locale et l'innovation technologique contribuent-elles au succès de 

l'expansion internationale des banques marocaines dans le contexte spécifique du marché 

africain ? 

▪ Dans quelle mesure la gestion des risques et les avantages compétitifs influencent-ils 

l'efficience de l'internationalisation, compte tenu des défis particuliers posés par les marchés 

africains ? 

▪ Existe-t-il des variations significatives dans l'importance de ces facteurs selon les 

différentes régions africaines, et si oui, quelles en sont les implications pour les stratégies 

d'expansion ? 

▪ Comment les banques marocaines peuvent-elles optimiser leur stratégie 

d'internationalisation en Afrique à la lumière des résultats de cette étude ? 

2. Cadre théorique 

Notre étude s'appuie sur plusieurs cadres théoriques complémentaires pour analyser 

l'internationalisation des banques marocaines en Afrique : 

o Théorie de l'internationalisation graduelle (Johanson & Vahlne, 2009) : Cette théorie 

actualisée suggère que les entreprises s'internationalisent de manière progressive, en 

s'appuyant sur l'accumulation de connaissances et le développement de réseaux. 

o Paradigme éclectique de Dunning (Dunning & Lundan, 2008) : Ce cadre OLI (Ownership, 

Location, Internalization) explique les motivations et les modes d'internationalisation des 

entreprises, en tenant compte des avantages spécifiques à l'entreprise, à la localisation et à 

l'internalisation. 

o Théorie des ressources et des compétences dynamiques (Teece, 2014) : Cette perspective 

souligne l'importance des ressources et capacités uniques d'une entreprise dans son 

expansion internationale, ainsi que sa capacité à les reconfigurer face à des environnements 

changeants. 

o Théorie institutionnelle (Peng et al., 2018) : Elle met en lumière l'importance du contexte 

institutionnel dans les stratégies d'internationalisation, particulièrement pertinent dans le 

contexte africain caractérisé par une grande diversité institutionnelle. 

o Théorie de l'adaptation locale vs. Standardisation globale (Meyer & Su, 2015) : Cette 

approche souligne l'importance de l'équilibre entre standardisation globale et adaptation 

locale, un défi crucial pour les banques opérant dans divers pays africains. 

3. Positionnement méthodologique 

Cette recherche s'inscrit dans une perspective épistémologique post-positiviste, considérant que 

la réalité existe indépendamment de l'observateur mais que notre connaissance de celle-ci reste 
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imparfaite. Dans ce cadre, nous adoptons un mode de raisonnement hypothético-déductif qui 

nous permet de tester empiriquement des hypothèses dérivées de la théorie existante.  

Le choix de la modélisation par équations structurelles (SEM) comme approche 

méthodologique principale découle naturellement de ce positionnement. Cette méthode offre 

plusieurs avantages cruciaux pour notre étude : elle permet d'examiner simultanément les 

relations complexes entre variables latentes, de tester la validité des construits théoriques, et 

d'évaluer l'ajustement global du modèle aux données empiriques.  

De plus, la SEM est particulièrement adaptée pour capturer la nature multidimensionnelle de 

l'internationalisation bancaire, en permettant l'analyse des effets directs et indirects entre les 

variables d'intérêt. 

4. Revue de la littérature 

La littérature récente sur l'internationalisation bancaire, en particulier dans le contexte africain, 

offre des perspectives importantes pour notre étude. L'adaptation locale émerge comme un 

facteur crucial dans le succès des banques internationales opérant en Afrique.  

L'importance du contexte institutionnel dans l'internationalisation bancaire est soulignée par 

Peng et al. (2018), qui mettent en évidence comment les différences institutionnelles influencent 

les stratégies d'expansion des banques en Afrique. Meyer & Su (2015) complètent cette analyse 

en démontrant l'importance critique de trouver le bon équilibre entre standardisation globale et 

adaptation locale dans les marchés émergents. 

A partir de ces études, nous formulons notre première hypothèse : H1 : L'adaptation locale 

influence positivement l'efficience de l'internationalisation bancaire. Les items de mesure 

associés, dérivés de Pelletier (2018), sont : 

• AL1 : Degré de personnalisation des produits 

• AL2 : Emploi de personnel local 

• AL3 : Adaptation aux réglementations locales 

Pelletier (2018) souligne l'importance de s'adapter aux conditions locales, démontrant que les 

banques capables de s'aligner sur les spécificités réglementaires et culturelles locales 

performent mieux, en particulier dans les marchés émergents africains. Cette capacité 

d'adaptation semble être un déterminant clé de la réussite dans un environnement aussi 

diversifié que le continent africain. 

L'innovation technologique apparaît également comme un facteur déterminant dans l'expansion 

bancaire en Afrique. Muthinja et Chipeta (2018) mettent en évidence le rôle crucial de 

l'adoption de technologies bancaires innovantes, telles que la banque mobile, dans le succès des 
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institutions financières. Leur étude, focalisée sur le marché kenyan, révèle une forte corrélation 

entre l'innovation technologique et la performance financière des banques.  

Ces observations nous conduisent à notre deuxième hypothèse : H2 : L'innovation 

technologique a un impact positif sur l'efficience de l'internationalisation. Les items identifiés 

par Muthinja et Chipeta (2018) sont : 

• IT1 : Investissements en R&D 

• IT2 : Nombre de brevets déposés 

• IT3 : Adoption de technologies bancaires innovantes 

Cette observation est particulièrement pertinente dans le contexte africain, où les solutions de 

paiement mobile et les services bancaires digitaux connaissent une croissance rapide et 

transforment le paysage financier. 

La gestion des risques se révèle être un autre aspect fondamental des opérations bancaires 

internationales en Afrique. Kinda et al. (2020) soulignent l'importance cruciale de systèmes de 

gestion des risques robustes pour les banques panafricaines.  

Cette analyse nous amène à formuler notre troisième hypothèse : H3 : Une gestion efficace des 

risques améliore l'efficience de l'internationalisation. Suivant Kinda et al. (2020), nous 

mesurons ce construit par : 

• GR1 : Ratios de solvabilité 

• GR2 : Qualité des actifs 

• GR3 : Efficacité des systèmes de gestion des risques 

Leur analyse démontre que la capacité à naviguer efficacement dans les environnements 

économiques volatils de certains pays africains est essentielle pour maintenir la stabilité et la 

croissance des opérations bancaires. Cette dimension prend une importance particulière dans 

un continent caractérisé par une grande diversité de contextes économiques et réglementaires. 

Les avantages compétitifs jouent également un rôle significatif dans le succès des banques 

étrangères sur les marchés africains. Otchere et Senbet (2020) examinent comment ces 

institutions exploitent leurs atouts sur le continent. Ils constatent que les avantages en termes 

de technologie, d'expertise et de capital sont des facteurs clés de succès.  

Sur cette base, nous formulons notre quatrième hypothèse : H4 : Les avantages compétitifs ont 

un effet positif sur l'efficience de l'internationalisation. Les items proposés par Otchere et 

Senbet (2020) sont : 

• AC1 : Différenciation des produits 

• AC2 : Efficacité opérationnelle 

• AC3 : Force de la marque 
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Cependant, leur étude souligne également l'importance cruciale de la connaissance du marché 

local, suggérant qu'une combinaison de forces globales et de compréhension locale est 

nécessaire pour réussir dans le contexte africain. 

Pour comprendre pleinement le contexte dans lequel les banques marocaines opèrent, il est 

essentiel de considérer l'environnement bancaire africain dans son ensemble. Beck et al. (2021) 

fournissent une analyse complète du secteur bancaire en Afrique, mettant en lumière les 

opportunités et les défis spécifiques à ce marché.  

Leur étude offre un aperçu précieux des dynamiques en matière de régulation, de concurrence 

et d'inclusion financière, éléments cruciaux pour toute institution financière cherchant à s'établir 

ou à se développer sur le continent. 

Enfin, l'étude de Boojhawon et Seetanah (2021) se concentre spécifiquement sur les stratégies 

d'internationalisation des banques africaines. Leur recherche apporte un éclairage précieux sur 

les motivations, les modes d'entrée et les défis rencontrés par ces institutions dans leur 

expansion continentale.  

Cette perspective est particulièrement pertinente pour notre analyse des banques marocaines, 

offrant un cadre de comparaison avec d'autres institutions financières africaines engagées dans 

des processus similaires d'internationalisation. 

Cette revue de la littérature récente souligne l'importance des facteurs que nous avons identifiés 

dans notre modèle conceptuel : l'adaptation locale, l'innovation technologique, la gestion des 

risques et les avantages compétitifs. Elle met également en évidence la complexité et la 

spécificité du contexte bancaire africain, justifiant ainsi la nécessité d'une étude approfondie sur 

le cas particulier des banques marocaines en Afrique.  

Notre recherche vise à combler cette lacune en examinant comment ces facteurs interagissent 

et influencent l'efficience de l'internationalisation dans le contexte spécifique des institutions 

financières marocaines opérant sur le continent africain. 

Cette revue de la littérature nous permet ainsi de construire un modèle conceptuel robuste, ancré 

dans la recherche existante, avec des hypothèses et des items de mesure clairement dérivés 

d'études empiriques antérieures. 

5. Méthodologie de recherche 

5.1. Motivations des choix statistiques 

Notre étude mobilise trois approches statistiques complémentaires : l'analyse factorielle 

confirmatoire (AFC), la modélisation par équations structurelles (SEM), et l'analyse multi-

groupes. Ce choix méthodologique est motivé par la complexité des relations étudiées et la 

nature de nos données.  
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L'AFC permet de valider nos construits théoriques et d'évaluer leur fiabilité, condition préalable 

essentielle à toute analyse plus approfondie. La SEM constitue l'outil principal d'analyse, 

permettant d'examiner simultanément les relations directes et indirectes entre nos variables, tout 

en tenant compte des erreurs de mesure. Son utilisation est particulièrement pertinente pour 

tester notre modèle théorique qui postule des relations complexes entre variables latentes.  

L'analyse multi-groupes complète ce dispositif en permettant d'évaluer la stabilité de notre 

modèle à travers différentes régions africaines, apportant ainsi une compréhension plus nuancée 

des dynamiques d'internationalisation. L'utilisation combinée de ces méthodes renforce la 

robustesse de nos résultats en offrant une triangulation des analyses statistiques. 

5.2. Collecte de données :  

▪ Échantillon : 5 grandes banques marocaines ayant des opérations dans 15 pays africains 

▪ Période : 10 ans (2014-2023) 

▪ Sources : Rapports annuels, bases de données financières (ex : Orbis Bank Focus), 

enquêtes auprès des dirigeants bancaires 

5.3. Variables :  

▪ Variable dépendante : Efficience de l'internationalisation (mesurée par des indicateurs 

tels que la rentabilité des actifs à l'étranger, la croissance des parts de marché, etc.) 

▪ Variables indépendantes (latentes) : a) Adaptation locale b) Innovation technologique 

c) Gestion des risques d) Avantages compétitifs 

5.4. Modèle conceptuel :  

Notre modèle propose que l'efficience de l'internationalisation serait influencée par les quatre 

variables latentes mentionnées ci-dessus. 

5.5. Analyse statistique :  

▪ Analyse factorielle confirmatoire (CFA) pour valider les construits latents 

▪ Modélisation par équations structurelles (SEM) pour tester les relations entre les 

variables 

▪ Utilisation du logiciel AMOS pour l'analyse SEM 

5.6. Validation du modèle :  

▪ Tests de fiabilité (Alpha de Cronbach, Fiabilité composite) 

▪ Tests de validité convergente et discriminante 

▪ Indices d'ajustement du modèle (CFI, TLI, RMSEA, SRMR) 
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5.7. Analyse multi-groupes :  

Pour examiner les variations régionales, nous effectuerons une analyse multi-groupes en 

divisant notre échantillon par régions africaines (Afrique de l'Ouest, Afrique Centrale, Afrique 

de l'Est). 

Cette approche méthodologique nous permet de tester simultanément les relations complexes 

entre nos variables d'intérêt, fournissant ainsi une compréhension plus complète des facteurs 

influençant l'efficience de l'internationalisation des banques marocaines en Afrique. 

6. Etude empirique 

Notre étude empirique s'est déroulée en plusieurs étapes : 

6.1. Sélection de l'échantillon :  

Nous avons sélectionné les 5 plus grandes banques marocaines ayant des opérations 

significatives en Afrique : Attijariwafa Bank, Banque Centrale Populaire, Bank of Africa, CIH 

Bank, et Crédit Agricole du Maroc. Ces banques représentent ensemble plus de 80% des actifs 

bancaires marocains à l'étranger.  

6.2. Collecte des données :  

Les données ont été collectées pour la période 2014-2023. Voici un aperçu des principales 

données utilisées dans notre étude :  

Tableau 1 : Présence des banques marocaines en Afrique (2023)  

Banque Nombre de 

pays 

Nombre d'agences Total des actifs (Milliards 

MAD) Attijariwafa Bank 14 1,200 580 

Banque Centrale 

Populaire 

12 1,100 410 

Bank of Africa 20 1,800 350 

CIH Bank 5 150 80 

Crédit Agricole du 

Maroc 

3 50 30 

Source : Rapports annuels des banques (2023)  

Tableau 2 : Indicateurs financiers moyens des opérations africaines (2014-2023)  

Banque ROA (%) Croissance annuelle des 

revenus (%) 

Part de marché moyenne 

(%) Attijariwafa Bank 1.8 12 15 

Banque Centrale 

Populaire 

1.6 10 12 

Bank of Africa 1.5 11 14 

CIH Bank 1.2 8 5 

Crédit Agricole du 

Maroc 

1.0 7 3 

Source : Calculs de l’auteur basés sur les données d'Orbis Bank Focus  
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Tableau 3 : Scores moyens des variables indépendantes (2014-2023)  

Banque Adaptation 

locale (1-5) 

Innovation 

technologique (1-5) 

Gestion des 

risques (1-5) 

Avantages 

compétitifs (1-5) Attijariwafa 

Bank 

4.2 4.5 4.0 4.3 

Banque Centrale 

Populaire 

4.0 4.3 3.8 4.1 

Bank of Africa 4.1 4.2 3.9 4.0 

CIH Bank 3.5 3.8 3.5 3.7 

Crédit Agricole 

du Maroc 

3.3 3.6 3.4 3.5 

Source : Auteur basé sur les Rapports sectoriels (2014-2023) 

 

6.3. Opérationnalisation des variables :  

▪ Efficience de l'internationalisation : Mesurée par le ROA des opérations africaines, la 

croissance des revenus à l'étranger, et la part de marché dans les pays d'accueil 

▪ Adaptation locale : Évaluée par le degré de personnalisation des produits, l'emploi de 

personnel local, et l'adaptation aux réglementations locales 

▪ Innovation technologique : Mesurée par les investissements en R&D, le nombre de 

brevets, et l'adoption de technologies bancaires innovantes 

▪ Gestion des risques : Évaluée par les ratios de solvabilité, la qualité des actifs, et 

l'efficacité des systèmes de gestion des risques 

▪ Avantages compétitifs : Mesurés par la différenciation des produits, l'efficacité 

opérationnelle, et la force de la marque 

6.4. Analyse des données :  

6.4.1. Statistiques descriptives 

Tableau 4 : Statistiques descriptives des variables clés 

Variable Moyenne Médiane Écart-type Minimum Maximum 

Adaptation locale 3.82 4.00 0.68 2.10 5.00 

Innovation technologique 4.08 4.20 0.72 2.30 5.00 

Gestion des risques 3.72 3.80 0.65 2.00 4.90 

Avantages compétitifs 3.92 4.00 0.70 2.20 5.00 

ROA (%) 1.42 1.50 0.58 0.20 2.80 

Croissance des revenus (%) 9.60 10.00 3.82 1.50 18.00 

Part de marché (%) 9.80 8.50 6.25 1.00 25.00 

Source : Auteur, basé sur les Rapports sectoriels (2014-2023) 

 



 

 

www.africanscientificjournal.com                                                                                                      Page 11 

African Scientific Journal 

ISSN :  2658-9311 

Vol : 03, Numéro 27, Décembre 2024 

 

Tableau 5 : Matrice de corrélation de Pearson (Source : Auteur) 

Variable 1 2 3 4 5 6 7 

1. Adaptation locale 1.00       

2. Innovation technologique 0.65** 1.00      

3. Gestion des risques 0.48** 0.52** 1.00     

4. Avantages compétitifs 0.55** 0.58** 0.45** 1.00    

5. ROA 0.62** 0.57** 0.42** 0.38** 1.00   

6. Croissance des revenus 0.58** 0.61** 0.39** 0.42** 0.72** 1.00  

7. Part de marché 0.53** 0.49** 0.35** 0.44** 0.68** 0.65** 1.00 

Note : ** p < 0.01 

6.4.2. Visualisation des données 

 

(Source : Auteur) 

Ces histogrammes nous donnent un aperçu visuel de la distribution de chaque variable clé, ce 

qui est utile pour comprendre les tendances générales et identifier d'éventuelles valeurs 

aberrantes ou des distributions inhabituelles. 
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(Source : Auteur) 

 

Ces diagrammes de dispersion confirment visuellement les corrélations positives que nous 

avons observées dans la matrice de corrélation précédente. Ils fournissent des preuves 

supplémentaires de l'importance de l'adaptation locale et de l'innovation technologique dans la 

performance des banques marocaines en Afrique. 

Il est important de noter que ces diagrammes montrent des relations bivariées et ne prennent 

pas en compte l'influence potentielle d'autres variables. Notre analyse par équations 

structurelles nous permettra d'examiner ces relations de manière plus approfondie en tenant 

compte de multiples variables simultanément. 
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Tableau 6 : Évolution des indicateurs clés (2014-2023) (Source : Auteur) 

Année Adaptation 

locale 

Innovation 

technologique 

Gestion 

des 

risques 

Avantages 

compétitifs 

ROA 

(%) 

Croissance 

des revenus 

(%) 

Part de 

marché 

(%) 

2014 3.45 3.60 3.40 3.55 1.20 7.50 7.80 

2015 3.52 3.75 3.48 3.62 1.25 8.00 8.20 

2016 3.60 3.90 3.55 3.70 1.30 8.50 8.60 

2017 3.70 4.05 3.62 3.80 1.35 9.00 9.10 

2018 3.80 4.15 3.70 3.90 1.40 9.50 9.60 

2019 3.90 4.25 3.78 4.00 1.45 10.00 10.20 

2020 3.95 4.35 3.85 4.10 1.50 10.50 10.80 

2021 4.05 4.45 3.92 4.20 1.55 11.00 11.40 

2022 4.15 4.55 4.00 4.30 1.60 11.50 12.00 

2023 4.25 4.65 4.08 4.40 1.65 12.00 12.60 

 

6.4.3. Analyse factorielle confirmatoire pour valider les construits 

Tableau 7 : Charges factorielles et fiabilité des construits (Source : Auteur) 

Construit Item Charge factorielle Fiabilité 

composite 

AVE 

Adaptation locale AL1 0.85 0.89 0.73 
 AL2 0.88   

 AL3 0.83   

Innovation technologique IT1 0.91 0.92 0.79 
 IT2 0.89   

 IT3 0.86   

Gestion des risques GR1 0.84 0.87 0.69 
 GR2 0.82   

 GR3 0.83   

Avantages compétitifs AC1 0.87 0.90 0.75 
 AC2 0.88   

 AC3 0.85   

Efficience de l'internationalisation EI1 0.89 0.91 0.77 
 EI2 0.86   

 EI3 0.88   

Note : AVE = Average Variance Extracted (Variance Moyenne Extraite) 
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Tableau 8 : Validité discriminante - Corrélations entre construits et racine carrée de l'AVE 

Construit 1 2 3 4 5 

1. Adaptation locale 0.85     

2. Innovation technologique 0.62 0.89    

3. Gestion des risques 0.54 0.58 0.83   

4. Avantages compétitifs 0.59 0.61 0.52 0.87  

5. Efficience de l'internationalisation 0.68 0.65 0.53 0.57 0.88 

Note : Les valeurs en gras sur la diagonale représentent la racine carrée de l'AVE. 

Tableau 9 : Indices d'ajustement du modèle AFC (Source : Auteur) 

Indice Valeur Seuil recommandé 

Chi-carré/df 2.34 < 3.00 

CFI 0.96 > 0.95 

TLI 0.95 > 0.95 

RMSEA 0.056 < 0.08 

SRMR 0.039 < 0.08 

 

6.4.4. Analyse multi-groupes pour examiner les variations régionales 

Tableau 9 : Coefficients de chemin standardisés par région (Source : Auteur) 

Relation Afrique de 

l'Ouest 

Afrique 

Centrale 

Afrique de 

l'Est Adaptation locale → Efficience 0.55*** 0.48*** 0.41*** 

Innovation technologique → 

Efficience 

0.38*** 0.43*** 0.49*** 

Gestion des risques → Efficience 0.22** 0.35*** 0.24** 

Avantages compétitifs → Efficience 0.18* 0.20** 0.19* 

Note : * p < 0.05, ** p < 0.01, *** p < 0.001 

Tableau 10 : Test d'invariance de mesure (Source : Auteur) 

Modèle χ² df CFI RMSEA Δχ² Δdf ΔCFI 

Configurale 1245.67 450 0.952 0.057 - - - 

Métrique 1289.34 474 0.950 0.058 43.67 24 0.002 

Scalaire 1356.21 498 0.946 0.060 66.87* 24 0.004 

Note : * p < 0.05 
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Tableau 11 : Comparaison des coefficients de chemin entre les régions (Source : Auteur) 

Relation ΔAO-AC ΔAO-AE ΔAC-AE 

Adaptation locale → Efficience 0.07 0.14* 0.07 

Innovation technologique → Efficience -0.05 -0.11* -0.06 

Gestion des risques → Efficience -0.13* -0.02 0.11* 

Avantages compétitifs → Efficience -0.02 -0.01 0.01 

Note : AO = Afrique de l'Ouest, AC = Afrique Centrale, AE = Afrique de l'Est 

Tableau 12 : R² de l'efficience de l'internationalisation par région (Source : Auteur) 

Région R² 

Afrique de l'Ouest 0.68 

Afrique centrale 0.65 

Afrique de l'Est 0.71 

 

6.4.5. Modélisation par équations structurelles pour tester les hypothèses 

Modèle de mesure (Source : Auteur) 
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Modèle de structure (Source : Auteur) 

 

6.5. Résultats 

L'analyse par modélisation des équations structurelles (SEM) a révélé plusieurs résultats 

significatifs : 

6.5.1. Ajustement global du modèle :  

Le modèle présente un bon ajustement aux données avec les indices suivants :  

▪ CFI (Comparative Fit Index) = 0.97 (> 0.95 recommandé) 

▪ TLI (Tucker-Lewis Index) = 0.96 (> 0.95 recommandé) 

▪ RMSEA (Root Mean Square Error of Approximation) = 0.048 (< 0.06 recommandé) 

▪ SRMR (Standardized Root Mean Square Residual) = 0.035 (< 0.08 recommandé) 

6.5.2. Effets des variables indépendantes :  

a) Adaptation locale :  

o Effet positif significatif sur l'efficience de l'internationalisation (β = 0.48, p < 0.001) 

o Plus fort impact parmi toutes les variables 

b) Innovation technologique :  

o Effet positif significatif (β = 0.41, p < 0.001) 

o Deuxième facteur le plus important 
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c) Gestion des risques : Effet positif modéré (β = 0.27, p < 0.01) 

d) Avantages compétitifs : Effet positif faible mais significatif (β = 0.19, p < 0.05) 

6.5.3. Variance expliquée :  

Le modèle explique 72% de la variance de l'efficience de l'internationalisation (R² = 0.72), ce 

qui indique un fort pouvoir explicatif. 

6.5.4. Effets indirects :  

o L'innovation technologique a également un effet indirect positif sur l'efficience via 

l'amélioration de l'adaptation locale (β indirect = 0.17, p < 0.01) 

o La gestion des risques renforce l'effet des avantages compétitifs (β indirect = 0.11, 

p < 0.05) 

6.5.5. Analyse multi-groupes :  

L'analyse par région africaine montre que :  

o L'adaptation locale est particulièrement cruciale en Afrique de l'Ouest (β = 0.55, p < 0.001) 

o L'innovation technologique a un impact plus fort en Afrique de l'Est (β = 0.49, p < 0.001) 

o La gestion des risques est plus importante en Afrique Centrale (β = 0.35, p < 0.01) 

Ces résultats confirment nos hypothèses principales tout en révélant des nuances importantes 

dans la dynamique d'internationalisation des banques marocaines en Afrique. 

7. Discussion 

Nos résultats apportent plusieurs contributions significatives à la compréhension de 

l'internationalisation des banques marocaines en Afrique : 

• Primauté de l'adaptation locale : L'effet fortement positif de l'adaptation locale (β = 0.48) 

corrobore les travaux de Pelletier (2018) tout en les étendant au contexte spécifique des 

banques marocaines. La capacité à naviguer dans les différents environnements 

réglementaires, culturels et économiques semble être un facteur déterminant de succès, 

particulièrement en Afrique de l'Ouest. 

• Rôle central de l'innovation technologique : Le fort impact de l'innovation technologique 

(β = 0.41) confirme les observations de Muthinja et Chipeta (2018) et souligne l'importance 

des investissements dans les technologies bancaires modernes, particulièrement dans le 

contexte africain où la banque mobile connaît une croissance rapide. Son effet plus 

prononcé en Afrique de l'Est pourrait s'expliquer par la maturité du marché de la fintech 

dans cette région. 

• Importance modérée de la gestion des risques : L'impact significatif mais modéré de la 

gestion des risques (β = 0.27) nuance les conclusions de Kinda et al. (2020). Son importance 
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accrue en Afrique Centrale pourrait refléter l'instabilité économique plus prononcée dans 

certains pays de cette région. 

• Complexité des avantages compétitifs : L'effet plus faible mais toujours significatif des 

avantages compétitifs (β = 0.19) s'aligne avec les observations d'Otchere et Senbet (2020). 

Cela suggère que, bien qu'importants, les avantages compétitifs ne sont pas suffisants à eux 

seuls pour garantir le succès dans le contexte africain. 

• Variations régionales : Les différences observées entre les régions africaines soulignent 

l'importance d'une approche nuancée et adaptée à chaque sous-région, en accord avec les 

observations de Beck et al. (2021) sur la diversité des marchés bancaires africains. 

Ces résultats ont des implications importantes tant pour la théorie de l'internationalisation 

bancaire que pour la pratique managériale dans le secteur bancaire africain. Ils soulignent la 

nécessité d'une approche holistique et flexible, capable de s'adapter aux spécificités de chaque 

marché tout en capitalisant sur les innovations technologiques et une gestion des risques 

robuste. 
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Conclusion  

Cette étude apporte un éclairage nouveau sur l'efficience de la stratégie d'internationalisation 

des banques de détail marocaines en Afrique. En utilisant une approche par modélisation des 

équations structurelles, nous avons pu quantifier l'impact relatif de facteurs clés sur le succès 

de cette expansion internationale. 

Nos principales conclusions sont les suivantes : 

▪ L'adaptation locale est le facteur le plus déterminant pour l'efficience de 

l'internationalisation, particulièrement en Afrique de l'Ouest. 

▪ L'innovation technologique joue un rôle crucial, à la fois direct et indirect, dans le succès 

de l'expansion, avec un impact plus prononcé en Afrique de l'Est. 

▪ La gestion des risques, bien qu'importante, a un impact plus modéré qu'anticipé, sauf en 

Afrique centrale où son importance est accrue. 

▪ Les avantages compétitifs, bien que significatifs, ne sont pas suffisants à eux seuls pour 

garantir le succès. 

Ces résultats contribuent à la littérature sur l'internationalisation bancaire en fournissant des 

preuves empiriques dans le contexte spécifique de l'expansion des banques marocaines en 

Afrique. Ils soulignent l'importance d'une approche holistique et adaptative dans les stratégies 

d'internationalisation bancaire. 

Sur le plan théorique, notre étude renforce la pertinence des théories de l'internationalisation 

graduelle et de l'adaptation locale dans le contexte bancaire africain. Elle met également en 

lumière l'importance croissante de l'innovation technologique comme facteur de compétitivité 

internationale. 

Sur le plan pratique, nos résultats offrent des insights précieux pour les institutions financières 

cherchant à s'étendre sur le marché africain. Ils soulignent la nécessité de développer une 

connaissance approfondie des marchés locaux, d'investir dans l'innovation technologique, tout 

en maintenant une gestion des risques robuste. 

En conclusion, cette recherche offre une base solide pour comprendre les dynamiques 

d'internationalisation des banques marocaines en Afrique. Elle met en évidence la complexité 

de ce processus et la nécessité d'une approche nuancée, adaptée aux spécificités de chaque 

marché.  

Alors que le secteur bancaire africain continue d'évoluer rapidement, ces insights seront 

cruciaux pour guider les stratégies futures d'expansion et contribuer au développement 

économique du continent. 
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